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Graines fourragères.-Pâturages.
PatLtiier lioîid, 8 juin 18-48.

EuD. BItNAILD, e.
t'her Mlosieir,-Jc suis embarrassé tit sujet des questions Bui-

vaines, et je suw prie d'y répondre, ai vos occupations le per.
iiiettet.

A. Je veux faire un bon, pâturage pour sites atnimnaux, et il nit(
faudra semier la grainie, soit après lat récolte, s(,t le prinitemipb
Prochain. J'ai du pectit Ir.èfle blanc, &~ I'orclaurt 92'U33, du ri
fol, bine grass.

La graine lèvera t elle, si après lit récolte, je tième let grainie.
puis titirag avec srigttl'nruvet roulage ? (1)

(1) Oui, niais sans rouler à l'automne, pourvu que vos
récoltes ,soient terminées cn bon temps. Voici contient nous
procéderions. Au:.sitÔt le grain enlevé, nous herserions la
surfiace seulenment, à un pouce de profondeur, au grand soleil.
Le lendemain, nous répéterions l'opération sur le travers du
premier hersage et à la méme profondeur- toujours au soleil ;
cela pour la dcstruction des mauvaises herbes et des insectes
nuiibles. .L .e troisième jour, nous sèmerions la graine puis
nous couvririons aussitôt avec une lim~e à branches de bois
franc. l'a première pluie venue notre correspondant verra
bientôt l'excellence do ,on travail.

La graine lévera*t-elle, si je sème~ sur lat neiige, eii marsi ou aîvril
l"S9? (2)

(2) Dans une année mouilleuse et froide, vous perdriez unt
partie de la semence. Les auteurs s'accordent maintenant à
recomnmander l'en seuîcnceuien t des graines fourragères seules,
eoit à bonne heure l'automne, soit aussitôt la terre suffisam-
mient resbsuyée le prinitemps. A cette saison, la terre était
ceorc fraiehe et soulevée par les gelées de 1 hiver, il suffira de
senier, de couvrir d'un léger coup de herse et de roule. A
l'automne, le rouleau peut avoir ["effet d'occasionner des dom

ages au jeune plant par l'action des gelées toujours plus sen-
sibles dans les terres piétinées ou durcies.

LI. Je voudrais avoir un pâturage pour veaux et cochons près
dle ma grnge. La p)ièce resiervée a ce-tte titi est une prainie de 2
alla.

Le foin une fois enlevé, puis-je semer la graine, puis herser et
rouler? (3)

Quelle graine conviendrait :nieux peur veaux et cochons ? La
terre est farte et humide. (4)

(4) Oui, î,arflaitemcnt. Les graines que vous mentionnez
conviendront pourvu que votre terrain soit suffisamment
égo-utté. Mais ne manquez pas d'ajouter les diverses espèce:.
de trèfle du marché. Les trèfles sont de première importance,
dans les pâturages surtout.

Je dois prendre la herse carrée à dents p>oinitues,, car cette
spriiig«.tooîh.harrow détruirait les racines du mil. (5>

(5) Oui, "ans aucun doute. Ici le roulage ne saurait faire
tort, pourvu que l'upération se fasse aussitôt qlue possible après
les prcemières pluies d'automne.

C'. L,'alsik' est-elle une plante annuelle? e t.elle bonite pour
pâturages? (6)

(6) L'lict une plante bisannuelle-qui convient très
bien aux 14turage _. Mlzy cependant le grand trèfle blanc
appelé euhie duiIclcoucr par les3 Anglnis.

Selon votre désir, j'ni fait une expérienîce au sujet des pois, ei
j'ai constaté que l'âge de lai lune aiTecte la croissance des puas3.

L'an.e denaiier, j'rii semé danes mon jardin 3 sillons de pois quel
flues jours avant la pleine lune, e. j'en ai semé 3 sillons, 3 jours
aparès ia pleine lune.

lkc-.arqui-z que j'ai pris lis mnêmes pois des champs et j'ai sein(
dans le même coin de mon jardin Les pois semnés avant la pleine
lune ont tituri jusqup dans l'automne, îa'ult aucunemaent mûr,
peu sont iî':arvt-iub à luur grosseur.

Ceux semés qprès5 la p'leine lune ont bien mûri.

Je ferai lo nmême essai, et pour me convainîcre s'il y at du vrai
dans cette croyance oit préjugé, je tienas compte de tout ce (lue ju
sème pour mie rendre un compte exact de ce que l'ilge de a ln
petit taire. (7)

(7) Voilà qui est très bien. Persévérez pendant quelqucs
années et le résultat de pareils essais ne pourra laisser -le
doute pour personne.

J'ai 3 petites vaches qui sont d'excellentes laitiè.'es. J'en ai une
autre de 4 anq. Je ni'ose pats dire quelle soit aussi bonne ; cepen.
dant te liait est très riche, on voit des globules de beurre à la sur-
face dii lait, chaque rois qu'on la trait. (8)

Vous remerciant d'avance, je demeure votre hunmble serviteur,
G. A. PIcoTTI, prêtre.

(8) La valeur d'une v'ache beurrière s'établit plutôt par la
richesse du lait que par sa quanitité et surtout par la durée de
la lactation. Nous aurons bientôt, j'espère, un procédé simple
et peu dispendieux qui permettra aux hommes intelligents de
se rendre un compte exact de la valeur de chacune de leurs
vaches laitières.

Vos questions antérieures sont retrouvées et seront publiée.
plus tard. B. A. BARNARD.

THÊ DES BOIS.
Dans mna paroisse, les cultivateurî donanent du "lThé des bois"

a leurs vaches, ce qui leur fait produire beaucoup plus de laiat. A~
ne sais si ce thé est donné i-u herbe ou infusé. Es.t-ce que ce thé
n'est pas contraire à la qualité du lait soit pour fromnage ou
beurre. Saint-Agapil.

Jùépons.-Dans sa Il Flore 6'taaiciiii'," M. l'abbé l'ro-
vatîclor mentionne le"- TUé du Canada" ut le - Thé des mon-
tlgnies "mais non pas le" Il'lé des bois." Je vous prie de lui
adresser un échantillon de cette plante (avec ses racines), le
priant de répondre à votre question dans le Jourizal d'ayri-
culture.

Les bonînes ménagères doivent pouvoir répondre -1 votre
question. S'il reste des doutes, vous ferez bien de faire faire
du beurre avec les précautions voulues du lait a'inqi produit.

BD. A. B.

Tiih: tI)F 11o1s 1 o11i1 LA i'RoPILCTION MtI LAIT.
Monsieur le ra!dackeu,-Je viens de recevoir la comnmunîication

suivante, avec prière de lui dominer réponse dates votre Journial.
Saint'Agapit, 4juillet, 18sss.

Voicir,-Usi cultivateur mî'a iiforiné que dates uile certainev
paroisse oit donne du (M~ des bois aucx vaches, pour favort>':r
chez elles, dit-oit, lat production du lait. Je nie sais si ce thé ':.t

"donîné A l'état naturel olu emi breuva-e.
"Est'ce, que ce théi n'est pas contraire aiti lait, ou ne l'affecte

CePas?
CiL'échatitillan que je vous envoie est-il bieni le véritable tAê

CIdes bois?"

Je dirai, enx réponîse à M. A ~ que les échiantillonîs tramîsuii.,
feuilles, tiges, racines et fleurs sont bien rlenetde la î,lamî
qju'on appelle vulgairement thét des bois,Sýpiroeu satidfolUa, Liinné.
mais je dois avouer que nia science est à bout pour les autres reîi*

sinmnsqu'il désire.
Vu que, dans une foule d'occasions, cette plante a été employec

comme succédanée du thé, il appartiendrait à ami chimiste do noui
dire si, réellement, elle contient des principes susceptibles d'afh''c'
ter la tn roduction du lait. Je sais que les infusions de cette 1ilanti
sont légèrement sudorifiques, la chimie probablemenît pourrait
nious faire connititre les autres éléments qu'elle peut contenir es
nous fixer sur ce point. Mais je penîse que des expérie aces rélié-
tées et faites avec précision pourraient aussi, tout aussi e-ffectiv;e'
muent que des opérations de laboratoir.s, renseigner sûzement tes
cultivateurs sur le sujet en questionî.

Que les écoles d'a4ri.talture fassent les expériences àt cet égard,
et cmi fassenit conîmaitre au public les résultats.

Cap Rouge, 6 juillet, 1888. L'Alîi PntovÀiuua.
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